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saorfhVr U texte r*-mr*if de m m mterpeHation et a inter-
fehar PC l a <UcMa ( I I I I I M à 11 Uffimei ». 

P t i m n n TOI : Mas* U m*n*«tère est déin»seionrsiire I 
Le uRtsrn»-*T — La date d* k d a n — I M O* l'mtar-

•tl lation sera fixés lorsque le m — l i e d* Vuatructsoa. pu-
•iip*-i au*, «u maure du- répondre. 

L e 9 é a a t s'ajourne à mardi prochain 10 juin, an 
laissant à son président le soin da la convoquer an
tér ieurement si les cirucnstunjes l 'exigent. La aéance 
«et .levée à 2 heure» 40. 

CHAMBRE DES DÉPUTÉS 
Audience da mardi 3 juin 1902 

* » »nt la ••••ne*» 
Comme avant-hier, la salle présente l'arpect 1* 

f*u» animé. Les tribune* sont comblas. On y v»*t 
•'«Hogantca toi lettes Le nouveau président, M 
Léon Bourgeois , fait son entrée, monte au fauteuil 
où, aussitôt, ses amis, en grand nombre, viennent lui 
•errer la main. 

Cependant, une foule de députes se p r é s e n t i v 
pied de la tribune Ils onvahi.ssent l'escalier, pren
nent l'assaut lu p'ato-fonne occupée par le personnel 
de la Chambre, derrière le prcsielront, pour remett ia 
à M. Pierre dès rapport» dclisHioiis. Cola cause un 
brouhaha prolonge, o s a s i o n n e une eoliue qui obj-
trae lantroe de* couloirs latéraux. 

L a « é a n e r 

Le président ouvre la séanex' à 4 heure» 10. l a 

proce I-1 M. T uv. 
dent donne ensuite connaissance à la 

Gsntmbre du texte des allocutions pionone-écs par le 
président du Sénat du lleilfriquo et par le ministre dt* 
affaires étrangère» de ce mémo pays au sujet de la 
catastrophe de lu Martinique. (Applaudissements 
unanimes) 

Au nom de la Chambre française le président p r > 
nonre quelques phrase» de remerciements. M. L e j n 
Bourgeois a I air très à l'aise dans ses nouvelles for. •-
t ion*., mais sa voix est faïb4e. On entend ma! ce qu'il 
d i t . 

La» v é r i C o a t l u n d e * p o u v o i r s » 
L'ordre du jour appelle la vérification des pou

voirs. Les dossiers sont examinés bureau par bures J, 
en commençant par le pemier. Lo premier rappor
teur qui monte a la tribune est M. Rouam t et les 
deux première.} é lect ions validées sont celles de M. 
Sandriquo, a Rethcl , et de M. Castillurd, à Arcu-
sur-Auhc Les rapporteurs se su -cèdent san.s inter
ruption à la tribune. Kn quelques mots, ils concluent 
a i.i validation. Le président la met aux v o i x ; ode 
cet pronom-ce. 

La Chaiiibn se désintéresse, d'aillour-, d'une fa
çon complète de cette e é n i n o n i e et les conversations 
sont générales. On saisit difficilement, au milieu du 
bruit m •ssant , le nom «les élus proclamés; mais il 
s'agit d'une simple formalité dénuée d'intérêt. 

On valide successivement 3W0 élections qui, n'étant 
pas contestées, n'ont aucun infcrê» à être c i tées , par
mi lesquelles colles de MM. Drnn et. Henry Coehin 
La Chambre s ajourne a jeudi, 3 heures. La séance 
est levée à (j heures 35, 

— X — 

l » s i . l e < M l o u s t c o a l e s l é r s 
M Franehomme a été entondu par le 7e bure vu, 

où il venait protester contre l'élection de M. Delory. 
t'e dernier,qui lait d'ai l , urs,partie du bureau,a été 
également entendu. M. Cere, rapporteur, ' ira de
main à la sous-, ouimission son rapport conc.uaut à 
l a v a l i d a t i o n . 

Le 7e bureau a entendu aujourd'hui M. Noël , d.;-
putc sortant de Compiègne, battu par le colomd ll.ai-
gon. Il a également -entendu co dernier. On sait (;UH 
le colonel a e l e élu à huit voix de majorité et qu'i' j 
a . J bulletins contestes. La jurisprudence du con
seil d'Etat veut qu'on déduise ces bulletins lu i >'if-
fre le plus o'evv ; colle de la Chambre, appliquée à 
M. Lcrov-I îcanl ieu.vect qu'on les déduise aux dei :. 
Le bureau a-décidé de nommer sic suite le rap^irt >nr 
définitif , t c'eut M. Hubbard qui a été é l u ' ar i-"2 
Voix contre l. Tl aura à étudier lo dossier et à fer 
inuler ses conclusions. Il est facile de prévoir eo 
qu'e'lc.s seront. 

M. le marquis do Dion, députe de !a Loirc-Inré-
rieure, est chargé du rapport snr l'élection de M. 
.Milleranil. qui e t contestée. M. de Pion nous a dit : 
' 'de n'ai encore examiné que superficiellement le dos-
>icr. Tout ce que je puis vous dire c'est que, u s a i t 
de son droit, le docteur Péchin, coneurro-t de Mil le-
rand, demande a être entendu par la commission e t 
Ei déposer, à l'appui de sa protestat ion, certains docu
ments. 

S^aTvoîxTvKR \ *l lSKA7parfum puiatsânï. 

M. y r / r o i ; V ^ . I K R , le nouvel administra
teur de l'École Nat ionale îles A i t s li.dust i icls, qui 
aéra installe diuu ses fonctions d imam lie mat in , 
vieut d'obtenir de l'Académie Française , un prix 
poui son bc' ouvrage a La Palais Royal », qu'a édité , 
en l!«Jt> c! 1W1, Ja Soviet* de propagation dos livres 
d'art. 

L'INSTALLATION D P COMITÉ D E PATRO-
NAOE Ki Dl C O N S E I L M E D I C A L DKH CRE
C H E S MI'NT( P . V I » a eu lieu, mardi après-midi, 
n la Mairie, sons ia présidence de M. Fél ix Chatte-
ieyn, adjoint, délégué à l,'Assistance Publique. L e 
Comité de patronage est constitue comme suit : 

Prc»ido-nto, Mme Butruil le. 

Crèche de la rm de Vfipeule : Mme* ButruiHe, 
Edouard Roussel , Ve i l -Duva l , Rousseau-Richard e t 
JonTil le-Dclaj inoj , 

CrteK* de la rue de la Balance : Mmes E u g è n e 
Mot te , Tioe-présideute ; F é l i x Cbattelejm, Georges 
Deechadt, J . - B . Malfait e t Pean-Buchea, 

Criehe de la rue de Tourcoing : Mtne» Henr i Ma-
thon, vice-présidente, P louy, ï c l h o e n , Turboi ia e t 
D'Hei l ly-Pronvost . 

P O U R L E S 8 i m S T R Ë 8 D E L A MUlTTNIQtTE. 
— La vente des programmes e t la quêto qui ont été 
faites dimancho, au cours de la fête sportive organi
sée p i r l'Académie de boxe de Konbnix, ont produit 
la somme de 111 fr. 85, qui a été adressée au minis
tère des colonies pour être versée à la souscription 
nationale . 

S O d É T f : D R G E O G R A P H I E . — On nous prie 
cVinsérer la note suivante : 

lie Comité mrrpeiue" aux soriétaurej de Roubaix que c'ect 
a u j o u r d ' t i u i u ^ r t r t d i 4 j u i n , à t r a i t h e s m t , e t <Uinii« d u 
aoir, qu'aura lieu au sièRe de lu société, 116, roc de 
fHopital-Mi^itAire, à Lille, la oon/treiice sur les « Ati-
IsTNe », par M, A. M-.relii. r, s^Ti'wire géoéral. \'n- tfxtêàe 
S.-TO faite au profit d.* siicsln'e de la Mai (inique. L « 
|>1S«1»I*B q n i ri. J ' ' -urr(M,t x« is v.tlv à LiMw, s . n t pris's-t; 
de voitlo r i.en fer,, p.nr.iur K ar offrande à M. E. B.m-
lenc/er. pr : ,;lei.t de la si-uliii de Rouixux, 90, î-ue de la 

U n g i ' a v e a c c i d e n t d e v o i t u r e , r u e 
é * m l u t - i « e o r a j e s i . — U n c h e i a l t u é . — Vu 
grave a; ci.Kut <le voiture s'est priMluit, mardi, ver» 
midi et «juart, ù l'angle dos rues Saint-Georges e t du 
Bois. I n fiacre de M. Ke4ix Huyxevetde, bii.eur de 
voiture.s, rue d'Fsly, venait de la rue Sa inMïeorgos 
et allait tourner l'angle de 'la rue du Bois, quand le 
c l i v a i fut atteint en pleine poitrine par un '.ran
card de la voi lure de -M. Clovi.s Dupuis , boucher a 
Mouvaux, qni arrivait de la rut du Grand-Chemin., 
se d ir igeant vers les Halles. 

Le choc nvait é té tellement violent que le cheval 
de M. Huygevelde s'abattit e t mourut quelques mi
nutes après, d'une hémorragie interne Le cocher, 
Ferdinand Le-ry , lut jet, à bas de son si«'-«e, mais ne 
se ht aucun mal, pes plu? d'ailleurs que son client qui 
se trouvait daiw le navre. l"n pa-sant a failli être 
écrasé contre le mur de la selloi ie de M. Coussart. 

L'avant-train de l 'attelage rlt. M. Duppis s'étaut 
brisé, le cheval , rendu furieux par les brancards qui 
lui battaient les flancs s 'emporta; dans «-a course, il 
parcourut |n rue du Bois, la place du 1 i-i<-hon, toute 
la rue d ' I i ik . imaun, ie boulevard de Cambrai, et 
descendit le boulevard de Paris pour venir enfin 
s'abattre rue Chanxy. Il a ét»; légèrement bleaaé, 
mais heureusement, n'a cnusé aucun nocident, sur 
sa route. 

Lo ch.-va'l de M. ÏTuvgcvoide a été transporto à 
l ' é q u - a r i s s a g e ; il a v a i t V o û t é 1 . 1 5 0 f r r . n e s . M . L e -
comte. commissaire de police du 2,, arrondissemeni , 
a ouvert une enquête pour établ ir les responsabilités 
de cet a .e ident . 

VNI'l G R E V E T E R M I N E E . — Los dix-
vrières soigneuses do la retorderie sic M 
Pol let , m e Wat t , qui s'.-ta'ent mi es en erè 
mat in , mit repris le travail dans In 
après avioir obtenu l 'augmentation 
par jour qu'elles réo'amaient. 

( 'es t par suite d'un" erreur qu'il n été nr^roné 
qne cet te grève s'était déclarée dans la retorderie do 
M. Emile Lesur, rue W a t t . 

LEH Vt>I„S D E N U I T . — Durant In nui; de lundi 
à inar.li, des voleurs ont pénétré, après avoir brisé 
!.. carreau d'une fenêtre, dans le cabaret «le M. 
Becls, a Au nouveau j>ont du chemin de fer n, route 
de Locrs. 

De l'estaminet, ils ont eu l'audace d'aller jusqu'à 
Ha chambre à cou lier de Mme Beels : ils ont pris 
dans la poche de son tablier, pon.'.u au pied du l i t , 
une somme de vingt-huit francs on pièces d'argent 
divisionnaire. 

('ne somme de 17 francs, composée do deux pièce* 
de cinq fr:inrw, ot de pet i tes pinces, qui se trouvait 
dans une 'mite, sur le palier de l'escalier, et un porto-
monnaie contenant environ cinq francs, dépose dans 
lia poche d'un veston de M. Beels, ,.t é té également 
VOlés. 

Les cens de la maison n'ont rien entendu. Ils o n t 
dépose une plainte au commissariat do police d u Se 
arrondissement 

rVrC C U I T E D A N S V X ESt A L I E R . — Cn ra
moneur de cheminée, Augustin Fi l l ictroz, &gc de 13 
ans, demeurant rue du Brajideloire, e s t tombé dar>s 
l'es aller de son habi tat ion , durant la nui t de lundi 
ù mardi, tandis qu'il se rendait à la cour. Dans sa 
chute , il s'est fait une grave contusion au côté droit . 
Le bh s-n; a reçu les soins de M. le docteur Isliecque, 
qui l'a fait admettre à l H ô t e l - D i e u . 

OCTRAGE l 'I 'ULIC A LA P T D E C K l'u tisse
rand. Alfred Clarisse, âgé de 51 aT»> demeurant rue 
d'Iiikerniann, 7, B é té arrêté, mardi ractin, vers onze 
heures, a u square Pierre-Catteau. 11 est ineulpé d'ou-
t r ï R t public à la pudeur. 

L E S M É N A G È R E S f eront b i e n de penser à 
l e u r bourre de prov i s ion , e t de se r a p p e l e r q u o 
l a l a i t e r i e d ' O o s t c a i n p g a r a n t i t la p u r e t é e t \*, 
p a r f a i t e c o n s e r v a t i o n do se3 beurres . 

A d r e s s e r a u p l u s t ô t les c o m m a n d e s , r u o d u 
B o i s , 13 . 

P r i x d u beurre s a l é m i s e n p o t s ; 2 fr. 9 5 l e 
k i l o g . 

A p r è s le 10 j u i n , l es pr ix s e r o n t a u g m e n t é s , se 
hâter . 

LRB AOCIDEMTH DO T R A V A I L — L'un des échan-
tuMonneiirs de MM. Jean et Paul Del innoy. fabricant», 
u été blesuc au pied droit par la chuts* d'une eiisoupte. 
M| le docteur Galissot. de Itoneo. a examiné l'oarTMr. 
Henri Lei|)rêtre, âge uV Al ans. dénaturant à Koncq, et 
lui a ordonne quinze jours de repos. 

— Dans l'atelier de construction de M. Duté 

neuf ou-
Cliarles 

• i e . l u n d i 
js iumée, 
ei^nt imes 

lard, U magasinier, M. Gaston Cturtiaux, âgé di> 5 %DM, 
deassamn» rue ud Fontenoy, se«ur Saynave, a ét4 bletse 
à la jasabe droite en ui&n'œuvrain une pièce de fonte. 
yuA^kjase jours de r«poe lui ont été preaerùs par M le 
docteur Druesne. , . # , „ , 

— Adoiplie Roggeman, tisserand, âgé de 35 an», œ -
meurairt rue d'Esuaing, cour Bonnet, a été blessé à 
l'eunemeire gauche par la chute de la bascule de son mé
tier. M. le doci- ur Lepers a exuniné l'ouvrier, qui est 
occupé dam l'établissement de MM. les fils d'Alfred Mov 
te, «t lui a ordonné quinze jours de repos. 

— Dans h. teiéturene-apprèt de MM. Ernoult Bayart 
frères^ l'un des ouvriers, Gustave Vanholbock, âge de 
2° u s , demeurant ru« die Soubibe, a été blessé au pied 
droit par la chute d'une ba-rre <le for. Huit jours de 
repos lui ont été prescrits par M. le docteur Piouuet. 

— Un éerruner, Albert Lecerf, âgé de 31 ans, demeu
rant rue du D a h o i n j , à Tourcoing travadlant pour U ' 
compte de M. Gtiorgee Liagre, constructeur, sest coutr- | 
sioup.é l'épaule droite en manu-uvraiit mie grille en fer. i 
clix jours de repos lui ont été preacrits par M. le docteur | 
Picquet. 

— Dans la tsiatarerie-appret de M. lilmond Descheji-
per. l'un des ouvriers. Louis Hélin, âge de 43 ans. de
meurant rue de la Tortue, «'«et blessé en soolev.iut un 
fardeau. M. le docteur Labue lui a ordonné uouze j o i x 
de r^ios, 

— Aleraidre Bertnen, frappeur, âgé de 29 ans, de-
merv^mt rue de l'Alou. tte. s sst Hessé dci-rèie l'oreille 
en s.ajievajit mw- piiuf-e. M. le docteur Pioou.t a examiné 
l'ouvrier qui tcavaikst pour k ewapte de M. Alfred l'u.n-
qutirt. entrapreneu-r, et lui a orooune six jours do repos. 

— Lrmu Luigre, âgé de 31 ans, desneurajit ru* hoiifé-
rrno. tiavuil'.aui égaieuieiit |>our M. Alfrtid Pkanqnart, 
S 'es t ttMx^t l e £fem>u d l e u t v a 1-OUrb.LUt. S i x JOUIS d e re4>OS 
lui ont été présents par M. le docteur l'wquet. 

— I/e donv-si.que J0 M. .Iules lMorx-ile, 1uu.rchc.11d de 
chat-boas à Croix, sVat best-e aux reins en dteiiMiyssuut 
des six?.s de ooiubi*ii ib,--. M. le cuxtieirr Lop -̂r* a cx^Auirjé 
l'ouvi-xr, Pierre Keuird, âgé île 21 aiw, ilumvaraat me 
Walt , L<«r Six. et l«i a ordonu.1 quinze jours de repos. 

— Dt'.ii» éaujJar .!« e.a*lrus.tiou de .\LM. sikèis; et De-
m Ues HJJ.IN »rs, Théophile Lcfebvrc, âgé de 32 

a»ir, d ii»-urnit rue d. s Art.s. a i';«• l»>et.w à l'index droit 
l«iKi.int son travail. IViM sesBaiaea de repos lui ont été 
iprvsvriées par M. si doeteier liutrmlle. 

— l'ne tuweran^e. Mtsn-e Dessweer, âgie de 26 ans. de
meurant rue de M e n e a u . eVnl sionsat aux reins en pla
cent un- poids wir la Ins. i. e u.- son métier. M. le émsbevx 
l'u.qu t a eaussùné 1 ouvrer, qi i truvass* pour le compte 
de .ViM. 'IV-niynck frèrus, fabricant», et lui a ordonne nu.i 
joum de repos. 

DBL'X UsOUVAILLES. Cn tisserand, Henri Des-
bsrbieux, deineurtmt n e .le la Fcme-aux-ChêlKS, 94. a 
trouvé une aotioa de la société coop.-rative « Li. Coidian-
oe», qu'il tient â la df-qxwitfn de l'intéressé. 

— M. Jean Dcclercq, demeurant rue M -yerb. :-. cour 
Fraignac, 3. a trouve, dans un terrain vague, crèn le 
pont uu rVau Cbênf. wp! rouleaux de eswroiea, qu'il a 
déposés au bureau de THIIKS- de la rue ist-Joseph. 

l.NTKKHI-.MKN't' D e MI'.UCKKDI 4 JUIN 1902. -
Mme Pères, née Ëlisa Desviguee, neuf heures et demie, 
arlise Saint-Martin, 

« S O L V E . M I W D l ' N M E C X R O C R A I S 1 K N ... 
— En vente à la librairie d u Journal de Roubaix .* 
« JS'nurrnt'rj d'un cti'MX llixibaisini nB par GuBtavo 
Nadaud. Prix , 0.50. 

laf tcal ion de pian<ra potir fêtes et soirées. Planes à 
queue, l'nx modère-" K. S e r é p r l - P o U e t . Urande Rre. 

ON T R O U V E a la Librairie du JOKHMI de lio*-
buis, 71, Grande-Rue : 

Des réglementa (ie jeu de fléchettes; 
D m règlements de jeu de piquet . 7307 

K . - j . i i 

huit heures et demie. R -pétition des eh.eut 

Causa s a a a f r a t l a a a 
ROUBAIX. — Jeum-ss.. Ripublicaine anti-collectiviste, 

— itéuuiou Kéaémle, l'esV Motsiet, veadredi soir, 6 cou
rant, a huit heuies et demie précises. T-.i-age de lu tombola 
pour les pri «ut». 

Chorale de l'Krs-ide. — Rt'-p.-tition pénér-alc 
cresli so:r à 
pour fesuvasx pennaneuts. 

Fanfare de trompetU« • l'Ancienne ». — Réunion 
aujourd'hui mercredi, à neuf heures, chex M. A. Lceomte, 
Ô3. rue de l'Kp. nie. t.rare du jour: L'adhestou au e,ci-
cours de Lille. 

C E O I X 
T.l-, DrFICTT. — Xons avoiis dit qu\ ]• o Ui.a ,, > nni-

• - ; i I iUm n! en dénVrt. non paa »u> 3s î fr. 25 es.«mnre 
Imdique le oompt» asiumc.-iratd de M. le .Vbc're. mous 
ba-u ie 2.6i8 fr. 3 e 

Cette dnlierenoe aeaiibr< vient de ce que M. le Maire de 
Croix, UTrtblejnent gêoé de faire- consultes la wtuufon 
exacte à se* auuur»sti\e.. a, OUL.S â dessein une formaiité 
indispeiissMUki à i i u l u t m t de ehaqui: vi»-ixjiee nsaockr, 
c'est à dîne iju'il u'a p\s cette assses, i-oonmc ; • 
pis.-. .! -oies, /ut, étabbT les e!ats des Ci'.tes irree.o;\- il. -, 
d« l o i » et 1900 et qu'il y a de ce chef 1.920 fr. lu que 
•atureJasmKat, M. le sbar« trouxe iacjk- de fasre figurer 
dai:s 1 s restes à recouvrer. 

•Reste à savoir comment M. le Préfet et M. le Trésorier-
Payeur- gvaiuml accueulleiant, cette comptidxUite tjaj.[.i.1ue; 
il ne fait aucun doute pour nous qu'une mtervejit«<«ii supé
rieure renverra le compte adsniiaslisuif du ssasse d -̂vitut 
nos js-u clairvoyants et surtout peu compétents oonaansCrl 
de la majorité eolJect iviste. 

II y a aussi (SS9 somme- de 416 fr. 04 em excsHÙem »ur le* 
fonds produits par Les 3 ivjii.tm.--s pir is«-. cvii.tos et terri
toriaux, y compris •! s 100 francs d- rabveutnoa de l 'Eut . 

lai commune étaust essacrtêe, les r-.ss-ources qui ont ane 
affectation «péoialj .ne jeuvemt setTij- à autiv CSK»,- qsie 
•loin- propre destauatoon, suiiou! OMSM le las présent, car 
le* a-,',;)c-s. s-:r_" 'es dr.a> e .x , i , 1903 née«*,terr,ni une 
uV-p.-n.se't^>fiMuis-!-OTi\. ans 3.500 frime» portes au budget. 
Poiu- S'CJI vutn--'.'nerc il n'y a qu'à lire l'ssxksK des appels 
de 1902. 

La façon d'opérer de la municmsii ité pi.rar cacher U- dé-
fietjtt'! aux coTrtribudbles petit e'- r* ipaXaieuas mnis elle 
attir. r.i i a u i.t.on cl l'adasméstra-aon suprrseure. 

Au 51 m»m 19 2 U reste ù, pe-er w r l'JOl la letnme 
énorme de 22.499 fr. 84 e< n.-i:s -s ̂  . - . .vm* n ' ^ e i n t 
qu'd c«t dû 8.135 fr. 93 à h>Compagnie d™ >\x/.. 1 353 fr. 
81 ivnt. aux in-tites fumnisstaiu de» usatima «e>''ri.ire*. 100 
fnaiies à la « Issashiaa » de Croix, 8.635 fr. 46 pour l'Aasia-
taïKie meslieale çratuuAe .ou u'a verse que 2.000 fratiss*!, 
500 fr. po.ur ia lOts.- du lle\r mua 19^1. et 3j0 fr. II«UJ U 
fête du 14 juillet 1901. 11 r.wfc; iniTiie encore dû 190 fr. 93 
sur 1900. 

Quaj-id une oommur.e est bien ^étée. tu n'ex'-st-- lias de 
dettes atwsi eonsidérohspe, et l'aveu é iha]qe uni citoyen 
Porter « qu'on avt*- CLIH] suais s.nw araent » prouve mieux 
qne toute .uitre eiMae qu'on a ottei.du le* f< isus de 19C2 
|w.ir payer une piatie de 1901. Et ù faut croire que 1902 

n'a pas fourni tout « au*on eapémdt puiaqufU reste enoor» 
22.499 fr. 84 4 payer. 

EXPLOITS D'IVROGNES. - TROIS ARRESTA
TIONS. — Une seine de désordre s*eat déroules lundi sosr 
rue de Laie. Deux individus, Oharsfe Niasse , SU ans, 
ouvrier de fabrique, demeurant cour dea Deux Moulsne, et 
un da ses compagnons, Arthur Sabbe, après avoir per-
ocmru h» cabarets des environs, «'étaieat arrêtés M « Pi-

ru voyageur », tenu par M. d - B . Vennuiesch, 35, rue 
Lille" Le teàinieier, dans l'eapoir de i'sn. débarraaaer, 

leur servit une chope de bière. Mais, après l'avoir bue. 
Niçoise, au Heu d* m psypr, «Jif» Be cmrcher près de la 
porte. SUT le conseil de M. Vermeeich, Sehbe voulait faire 
partir son compagnon. Xuxuae œfuaa et voulut se jeter 
sur le c,ebarebisi-."DejiB ra fureur, U briia la porte vitrée 
de l'établissement. Voyant qu'n ne pouvait en venir à 
birat de l'ivrogne, M. Vermeescto monta alors à sa eham-
biv. jn-it un nevolver chargé à blanc et tira en l'air. Tout 
oe bruit avait attiré un nombrwix rai»iubèemsnt de per
sonnes. Les gardes Spri.'t et lihesquiere ne tardèrent pie 
d arriver et 2s se mirent ea devoir d'oiinmt ixr le forcené. 
M'aie ce ne fut rme chose facile. Nioaiae, à trois reprises 
différente», se laissa tomber par te-rre, refusant de mar
cher. Il (sentit pnvsque le porwr jusqu'à la. pi-sum. 

Dans la nuit, vers onze heure», la fesmne et la sœur dn 
prisorjTiier a» rendirent ds-vant lu maison du- garde Sprie-t, 
et pendant trois qeiurm d'hemi» lunpoTtunèreot pour obte
nir la libéraitirm de Nuaise. A la fin, à bout de patience, 
l e g a r d e v o y a n t q u e Le q u a r t i e r e w . i t e n r u a i r - o r , p r i t be 
parti d'incarcérer à Leur tour les deux femmes. 

Dans la matmée dV mardi, le commàssaire de .police re
prit l'enquête commencée lia veilile par sis agiliit*- " n a P' 
prit que Onamles NToaise avait proféré à pl-uaieurs repriees 
dès menace* de mort cimtre* le caharetier, les gardes et 
le cesssssssUsire. 

L'intierrogatsoiTe du pr«vemi a été remie à msTcredi. 
NJèllROLOGIE. — Nous a.j>p^nons lo mort de M.Lou.is 

Brm.mid Norrinson, receveur de» contributions indirectes 
en le-traite, de'oedé le 2 juin, dons sa 84e airarée, rue de 
l'Amind-Courbet, 27, à Cn»ix. Ses fum'-mjiiw auront lieu 
< • matin meroredàà neuf la-ures et demie, en l'église Saiut-
l'.erre. 

LAOC1DKNT DE LA PLACE SAINT-PIKRRE. — 
L'état du jeune Aranond Verrkst reste toujours grave, 
nuis coma»? ne.™ l'avons dit hier, tout espoir de Le sauver 
n'est pu» peislu. 

LE PONT DU CANAL OBSTRC8. — Un bateau 
lourdement chargé s'est arrité dans le va.sie e» tnavu-reaiit, 
lundi soir, vers sept heurs*. Le pont du uuul de Croix. 
Ti.muavK et voitures ont <iû faire une t o n n e balte des 
«li .x ootéa du oenal. Au bout d'une dem'-neure d'essais 
infructueux pour le renflouer, le pont-lcvis dut être abaissé 
pour lai.-»T passeT le* vielik-utc». Le bateau fut dégagé 
quelque temiijis après sans accidient. 

tMMMl XICATIOV. — Choral, de l'Allumette. — 
Réunion mercredi, 4 ju;n. à. trots heures de l'après-midi, 
pour se rendre aux funérailh* de M. Napoléon Honore, 
membre ele la société, des-éàé. 

IMPRIMBHE iUFRED REBOUX - r ^ . V 
A BOl'BAIX. G r a n d e - I t a e , 7 1 

A TOURCOING, p a e C a m o t . S 
Exécution riplle et solruée d'Iron-reasion» eni tous «euresv 

T y p o g r a p h i e e t U i h « « j r » p h J e . - Outillage modero» 
et perfecUooné. — Prix modéras. » 

A V I S A U X B R A S S K U K S . — L » Hcrulrle d « 
Journal d* Boubaia m e t an vante des l e m l l e i de mua» 
de feu. Tex te nouveau. sssssj 

TLT:PWS 
POLICE DE ROULACE. — Mardi, à midi, les gen

darmes de serviee à Fiers ont dressé de» j>n.ces-verbaux à 
deux eeniducteers devint les voitures n'étaient îws munie* 
de; l a p l a q u e r é g l e m e n t a i r e . 

T O U ^ F L E T i S 
CONVTRUCTIOX D U N E OBAUSBtE PAVÉE — 

Un arrêté de M. le l*réfc«t du Nord en dote du 28 mai 
prescrit qu'une enquête sera faite à la Miurie, au 9 au 23 
juin, «ur le projet de redressement, d'édftrgiewement et de 
«KKSstrnotioa du chemin vicinal n° 3, dit de Lys, dans La 
tmverséa de Toufrl<-rs. A l'expiration de ce délai. M.Henri 
Ded<eeroiX.„ maire d'Hem, nssnmé commissaire enquêteur, 
recevra îsermlan-t trois jours. !e* 24, 25 et 26 juin les decla-
ratioi.s deve intéu-es-tés js*ur ou oaakre iv projet. 

L K E I I S 
U N E (lUÈNTl. — Mardi matin, les ouvrier» du tisssge 

Charles Proye e-t Paul Bix lanctttsse fabrique rse-gurd, 
au Trieu d. Carihena, se semt mis en grève, réclamant une 
a u g l u e l u s l t i o l l d e faÇerti p o u r q u e l q u e s a n i d e s s d e in m a g e . 
l u e entrevus.- a eu lieu ŝ uis re*ulwt entre le* grévistes et 
M. l'ro-c. 

UMM 

LA FRAUDE. — Le brigadier d<F douanes François 
Wemier, et le préposé Perre M.i'pein'aie. qui étaient 
de - i v ce, mardi, vers desjx h ur.s du matin dax* la 
pâture Desprets, i^perçurent deux inconnus qua, à lotir 
vu*-, p i n s - l i t l a f l i r t e e n a b a l i d o m i v w r t J e* chaLTge* q u ' r J e 
portaient. I. s douai., r- ti.èivnt en l'air de* coups de 
rcvcslver. leurs camutude» Alfred liutlot. sous-l>rigadier ; 
('. i;u,:e Delbêcq, et Qusto-ve i^artlu»'. |«é-«rc«e*, qui se 
tnrnvaient à huit cent» mètn-s de U. au Poot-slott»; ter-
rltoire .1 • Lys, avertir pru- les eenpt de feu. se m.'rertt à 
la poursuite* des fugir-nf1» et les arrêtervnt. L'un est un 
journalier. Qastare D. . . , 24 ans, demeurant à ltoubaix. 
rue d- l ' o n * . L'autre. Pisrre Uocuyiwjre. 25 ar.*. uie«u-
1. i :-. v. sneurant à Kirubiux. rue de Haoyè ne. 5o. Ils por-
t-aient du café et des allumette s de proVetssnoe étiangère 
peur une valeur de 356 frtriK*. 

A N N A P P E S 
U N ACCIDENT D U TRAV.UL. — Dans lu matinée 

de- mard-. le nommé !;mi!e lK^laïmoy. â ŝ- de 28 ans. de-
aseurant â lîom. ouvrjer cliez M. Osesw lil-aanent. temtu-
rie-r au hanvswi de rHeiii.]e.im.(s>nt. a été atteint, pendant 
*e>a teevan. de multiple* bruliire-s au jixsl droit. M le 
docU-ur Ce^ubi'e^iiit, qui a soigi*. le ble.»«é, lui a prescrit 
six semaines de repo*. 

F9REST 
DANS L'ENS'ElONEMliNT. — Mme Laurent, de 

W a t f g n -i, set nommée directr-<e de i'éceje cominujia'e 
de» îi'il.'s ta ix-mpWteeniieiit de Mlle Dulsaut. 

C I N O I K ; 
LE N<»1 VEAU BUPPLKATsf JW JUGE DE PAIX. 

— M. l'aui Uelepoule, négooiant en fe>r, à t'ysomg, est 
entré en fonctions, marin, ennuie suppléant du juge de 
paix, en remplacement de M Henri tlaulet, decedé le 
b avril dernier. 

B O U V I N E S 
. \ i l . \UNAH«JN D'UN l'eUlàJK (- l lAMJ'EiRE. — 

Ladmir.istratioii municipa-'.e de liouvine* a nommé gar-
de-cfaaanpèlTe M. Désnré Toumernivine. cantsaimer retrai
te de la compagnie du chemin ue fer du Nmd. M. Tour-
nom ne rempfaatra M. Ix.ws f iéenz. recemnient dé
cédé, qui avait été, durant vingt an», garde-champêtre 
à Bouvine*. 
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UN DRAME AU COUTEAU 
. A . H O U B A I X 

T o D J o a r s l ' i n e o n d u i t e . — E n t r e r i v a u x . 
I n h o m m e l a r d é d e c o u p a . — L e 

c o u p a b l e a r r ê t é . — l . ' é t a t d e 
l a v i c t i m e 

U n drame de l'ineonduite, oomme il s'en produis! 
trop fréquemment dans notre région, s'est d é r o u l é , 
mardi, vers une heure de l'après-midi, à Roubaix . E a 
plein jour, dans une des rues les plus psssanteB de» 
la vi l le , un homme a été frappé d e s ix coups dla 
couteau au cours d'une querelle oa-uaée par une riv«K 
l i té d'ordre int ime. 

U N F A U X M É N A G E 

Florentin Dcrooee, d i t Tint in , la vict ime, est âgû 
de 32 ans . Il y a cinq semaines encore, il hab i ta i t 
avec une ouvrière de peignage, Marie Léger , âgée 
de 44 ans. Ce faux ménage ava i t déjà s ix ame d'eoùa-
tence quand la discorde y entra. La femme Léger 
s'étant avisée-de recevoir un pensionnaire, un certain 
Alfred Jouvenez, liseeuXj âgé de 27 ans, oe qui devait 
arriver arriva. L'amie de Derocee a é p r i t de son pen
sionnaire et , b ientôt , quit ta son premier amant. 

El le s'en fuit rester avec Alfred JowwrieB. rua 
d'Alger, 35. Quant à Florentin Deroose, il alla élira 
domici le chez M. Florimond Verleyon, cabarete-r, 
rue Bernard, 68, à l'angle de la rue Magenta . 

A V A N T L E D R A M E 

Ce>tte s i tuat ion qui durait depuis plus d'un mois 
v ient d'avoir un dénouement awez tragique. 

Mardi, Florentin Deroose, qui é ta i t , pour le m o t 
ment , occupé à décharger un bateau de farine pour 
le compte de la coopérative t la Pa ix », é ta i t allé dîner, 
chez Philomèn*. Meyer, quai de Lorient, maison Cou
t e a u . Après son repas, i l demanda trois FOUS à la 
cabaretièro pour aller acheter du tabac e t se rendit 
au débit t enu par M. Levougle, Grande-Rue, à l'an
g le de la rue de la Conférence. 

Son tabac acheté , le débardeur se dirigeait vers >e 
pont du Laboureur, quand il fit la rencontre, près d e 
la rue d'Alger, de son rival, Alfred Jouvoner., qui 
s'en allait à l'ait*lier e n compagnie d'un camarade. 
8'approchant de lui : i Alfred, fit-il, quand t u verra» 
ta bonne amie, dis-lui de ne pa«, me mépriser, csrr e l l e 
n'a jamais manqué de rien t a n t que j'ai é t é aveo 
el le . > 

L E S C O U P S D E C O U T E A U 

Que se passa-t-il au juete ensuite ? On ne le sa i t 
pas bien. Jouvenez prétend que Deroose lui lança 
tin coup d e pied bas. L'autre, a u contraire, affirme 
que Jouvenoz lui aurait répondu : » J e sais bien qne 
t u m'en veux • at, en même temps, se serait armé da 
son couteau. 

E n tous cas, Alfred Joiiren- z tira de es poche u n 
couteau à virob', connu sous le nom de couteau gan
tois . I l l'ouvrit et cn donna un coup formidable à 
son adversaire qui fut at te int au côté gauche de la 
figure depuis lt lobule de l'oreille jusqu'au rniHen do 
la joue. < Tintin > se défendit , s'efforçant de terraev 
ser lo lissexir, mais celui-ci se dérobait e t aux tonts»-
t ives du débardeur répondait par de nonvenux coups 
de couteau. 

Enfin, après l'avoir frappé .>i- fois e t l'avoir mia 
hors d'état de se défendre il s'enfuit et se rendit à son. 
travail , au peignaiie de MM. Alfred Motte et Cie, 
rue d'Avelghem, connue si rien ne s'était passé. 

L ' É T A T D E L A V I C T I M E 

L a vict ime, de son côté , entra à l'estaminet de M. 
Charles Pagie , ru? sl'Avelghem, 77, o ù el le res;ut lea 
premiers soins. De là el le se rendit au commissariat 
de police du S* arrondissement, informer M. Gri-
nvi l l i , oommiesaire. 

Après avoir raconté les circonstances dn drame, 
Florentin Deroose a é t é conduit chez M. le docteur 
B ô K médecin-légiste, qui lui a fait un pansement-. 
Le blessé portait s i x plaies, trois à la figure : l'unse 
au côté d-roit partant du sourcil jusqu'au coin de 
l'œil, une autre de la racine du nez jusqu'au milieu 
de la joue, la troisième transversale, longue de 8 
cemiimôtres, on dessous de l'oreille gauche, ja<xiu'au 
menton. La main droite a é t é coupée on trois en
droits, lie médius a été presque complèteirrnt sec
t ionné. 

L? praticien a recousu lea plaies et a envové à 

I 'Hôtel-Dieu le blessé dont l'état n'est pcss grave. 

A R R E S T A T I O N D U C O U P A B L E 

Alfred Jouvon z, le coupable, a é té arrêté au pei-
gnage de' MM. A fred Motte et Cie, par le senreetaire) 
de police Fos=ier et l'agoitt Lézy. Conduit au cemmis-
snriat. il a ét<; interrogé par M. Grimaldi. D prétendi 
qu'il n frappé son rival parce qu'il le savait très 
fort, et parce que • Tintin > aurait dit : « Quand j e 
rencontrera i Alfred, je lui ferai son «ffsirç ' > 

Jouvenez a é té ébroué au dépôt central. Il..« ro con
duit , mercredi malin, à Lille, à U disposition de M. 
le Procureur de ! a Répuo'lique. Sa réputat-an e s t 
détestable &t son casier judiciaire porto d e ta*» nom-
oreusas eonilaumationa. 
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L IMT, !UU>C. \ TOIKK DF. M. D E L At H KHI ri 
Paris , 3 juin. — M. Lcyxlet a interroçé, n o u s 

r avons dit,, cette isnrèa-midi, M. De'ach-r io , de 
quatre heurts* à sept heures <jt demie , on présence 
de- son <MVn.seur. M" Pay. n. M. Delacberie a déclaré 
au ju^,c qu'il avait é t é m » en ratpport avi-c la fa-
lui'lié' Huiiihert par M'1 Lamrlois. Il reconnait avoir 
fait prêter idsns la réçrimt du Nord des sommes H'I le
vant à Ui ou IM millions, n M m - Hrnnbe-rt. Il a ajouté 
que. chaque foi-, il avait conseil!, nus prêteurs do 
s'entourer de-s considls d'avo n t s. d'avoués et <le- no
taires . Plusieurs prêteurs, se rendant a <et avis, 
sont, eeniis à P.i#.s pour .s'eutourer des r.n~, gno-
monts m 'ossairesi. 

Mis en ritp|x.rt avec Mme Humhert . cette der
nière ouvrit devant les uns !e fameux coffre-fort et 
leur rit voir les titres de rentes ; les antres furent mis 
en présence des frères C'rnwl'ord. Le juge d'instruc
t ion ayant demandé » Delacberie s'il avait vu les 
frères Crawford, il répondit négativement. 

L'interrogatoire a alors rouie sur lc.s rapports de 
De'lacherie. avec Romain Duurienac . ï / ip . ulp.'1 a ré-
ponslu nue ces rapports étaient in t imes; Romain 
Dauryfruu- était pnrrain d'une do ses fillettes. Clin-
qiio fuis que Romain Da i i r i ïnac allait à Lil'c, il 
amenai t son amie, Mlle Dolosa, et neseendait au 
Grand-Hôtel Leurs entrevues avaient lieu au buffet 
de la u'.in-; c'est là, qu'ils traitaieu* !t.s affaires. 

M' P a y e n ayant demandé au juj;e la mise en li
berté provisoire de son client, M. T.eydct a déclare 
qn'il ni' pouvait l'nccoriler avant un-- huita ine . B at
tend, on effet, d'avoir terminé l'étm'e des pièces sai
sies chez D c ' a h o r i c et le retour eles ( «snimissions ro>-
|rats>iros envovées à Lil le . Calais, T!ou>>aix et au
tres , • '..s l,i Nord, réponses qui lui pe-rmettront de 
pr.'- - r nettement 'o lôle de Delaoherie daas cet to 
affaire. 

L i CATASTROPHE DE LÀ MARTINIQUE 
L A M I S S I O N O F F M ÎKI.LK 

Port-de-France , 3 juin. — La mission officielle, as
sistée du colonel Dain . du procureur général , a visite 
dans la journée, le t'arbet, Case-Pi lo ie - Ssaiiit-Picrrc 
et le Prêcheur. 

23 S t E l l î S S .U VfiKS D A N S I N K C H A P K L U t 
Fort-de-France , 3 juin. — Lés 23 Sœurs de l'onlre 

de la Dél ivrance, qui sont parmi les survivants de la 
catastrophe, déclarent devoir la vie à un miracle. 

II parait qne, pendant la campagne électorale a'or.s 
en cours. 4(10 nègres élu Morne-Rouge, tous ultra-
80 iuliste*., avaient forme une Société anticléricale et 
qu'ils é ta ient décide,- à se livrer a des voies ele fait 
sur les prêtres ele la région comme sur les Sœurs . 

Celles-ci, effrayées par des placards menaçants, up-
pose'-s sur |e^ nuirs de leur rouventj résolurent de res
ter i,u.liant.--huit heures en prières dans leur cha
pe1 le. 

C . s t là que la catast,••„«, he les surprit. P 
par les mur- de pieire de l'édifice, elles purent , nia1-
pré m i iliaictir épouvantable , attendre une moment 
d ' a . c i u i c pour s'enfuir. Toutes les personnes qni 
fte .-e Hi . in .n i . i l pas dan» la chapelle périrent. 

sLA- P A I X A l i T R A X S V A A I i 
VXF, LKTTRR Dl1 Rt>I KDOUARD 

Al'X ( i r . \ f U A I X MILNJ-.R KT K1TCHEXEB 
Lo i es, 3 j u .le L- I l i l - • . ei.il U • 

à l.c.i Miner, le U! ,„ 'I . .HJII- suivant : 
. Lu noue >.!, ele lu capitulation cl. « trou] s Isièrc» me 

cause une j.ue .-xlreni.-. et je vous félieîle ih 
nent de b n .u.èr dont e.jcs ;,\e/. conduit les négocia
tions. » 

l'.ui i. |"rt. le 1!. i ;: envoyé, en même temps, à lord 
K l t e l l e l u r . l a l e u ^ - i M i i u n e suiVuUI : 

• l i t féi.eitaiions les plus sincères à l'occasion de ia 
fin des hostilités. Je félicite tellement de toul ceur les 
brav.s t . e u e s <pu cous cisiumaiidex, |s.ur a ver oondait 
cette lonirue et difrici'e e-anipagne à ua<- coDclnsion si 
h e u r , .ise e t si c l . . r i . use'. » 

I N K l'ttNKftRFXCK DBS nULniCaSI BOEB8 
AVKC 1.1'. 1 HfS l I lKAT KRVUER 

l'treeht. 3 juin. — l*es de-légués bes-rs en Europe : 
MAI. Fise-lier. Wahuarans, Wesml», Debruvn. Grol.ler et 
Boewlieteii. ont eu une conférence, aujourd'hui, ava» le 
président KniR-r, au sujet du traité de paix et de sel 
conséquences. 

LA P . U X ANXONTÉE 
DANS LES CAMPS DE t t 'NCKNTI!AT1(I \ 

Pretoria, 3 juin. — On a saristl, hier, A des seines 
étonnaates élans le camp de concentration d'Irène. Am 

moment où on a annoncé la paix, le-s intenies s<> sent as-
sssables, et ont manifesté leur joie en chantant des psau-
me's. Beaucoup de ieassses venaient d-s larmes. 
U N E PROTESTATION" 1>V I1U5SIDFAT KJWJGER 

AUX P U W s A N C t K 
Paris. 3 juin. — Le i K<e|̂ s 1 , publie la dcpeelte sui

vantes qae nous ne vous troaiamettuiu* que sou* réserves : 
t La Haye. 3 juin. — Dons l'entoura»?* du président 

KrujjeT, on nftirme que celui-ci considérera le traité de 
paix comme nul et non avenu. Il adressera à ce sujet uns 
note de protestation aux p 

Vu Ru 
Se> |)I- .e-

L ' I N T Ê R E T D i : s BONS D U TRESOR 
Par i s , 3 ju in . — L'intérêt at taché aux bons d u 

Trésor est i i \ . ;i partir élu 4 juin , à 1 % pour les 
'iKjtis .le un mois à moins do trois mois, ;i 2 • ;, pour 
l o , Isinis de trois mois à un an. 

LA G R £ V £ D U S O I T U I K U S D1CS TABACS 
Maneatle, 3 ju in . — Los ouivricrs «t ouvrières do 

la manuta-ctuiv de*s tabaers ouït dsîcidé vie1 se mottrt 
cn g r i v e . Le travail sera abandonné demain mat in . 
I N SOLDAI' C O N D A M N E A MORT A Cl lALON.s 

Chsloi is-sur-Marne, 3 juin. — Le- Conseil de guci ri
de iW' coips , s iégeant à (. halon—sui-Mariie, a e.,n-

klaRtné, ce t te après-midi, par contumace, a la pe ine 
ele mort, le soldat Lepil ieux, du 133e régiment d'in
fanterie , à Remis, pour avoir voulu étrangl r l'ad
judant Taure!. Lépineux fait partie d u n e bande de. 
cambricleura et il est impliqué dan.s to crime de .Ion-
nevil lcrs, pour lequel il est recherché par la just ice 
• ivile. Au moment où le Conseil de guerre io condam
na :. I pincux étai t mis on état d'arrestation à P a 
ris. 

'CNK F A C T X T E C A T H O L I Q U E A S T R A S B O C B O 
Strasbourg, 3 juin. — Le baron von Hert l ing a 

ici S.iint-Sic^e les propi f i t ions définitives 
du gouvernement alleinand au sujet de la création 
d'une Fat-cité de Théologie catholique à l'Université 
de Strasbourg. Lo gouvernement est disposé à ac
corder à l'cvéque de Strasbourg une voix dans la 
commission chargée de nommer las professeurs de 
cette Université . On croit que M. van Hertlinp; a 
chance de mener ce t te foi» sa mission à bonne fin. 

L E T R U S T D E L A V I A N D E 
Ni w-Tork, 3 jnin. — La ville de Ohicnco manque 

de viande de boucherie. Los charretiers ont refuaé 
de servir le Trust ot les conducteurs des voitures do 
j*!ace se sont mis également en grève. Ceux-ci no 
fournissent plus de glace aux note ' . . lesquels, so 
voient obliger if'nt-he-ter d e la viande conserve. Le? 
Amill '-- lc< p'us riches ont dfi se passer de vissas**. 

-L.es bouche;ies juive» de New-York et de Boston con
tinuer.! à être fermées. 

U N ATTKNTAT OONTRF. LE OON.SVL GÊSÊR-\L 
DE RLS.SU-,. A M O E 

Nie». 3 juin. — Oe soir, un attentut a été eiaumis evn-
tsa M Derewilaki. le- nosrwaa acarul général de Russie-

lubitaut Monaco, du imm dAiexaraire ilw.ti, 
et .m l onsssat isvur ilemin.t.sr un sets.urs : il 
iie-me temisi. ifU on Uilegre.plmt à «a mèn' à 

Odesua pour s'aannirtîr que ot qu'd disert île sa situation 
é t a i t exae r t . Ix> o o n s u l fit r é d i g e r l e t é l » ' g r . u n m < . m u s 
(heen. mécontent de la sédaetéoa, voulut qu'eu la clieui-
çè-àt. l'ne ilirx-uwion. u«*ez vive s'enGaçtti et, soudain, 
(hi . i i , tirant un revolver, lit feu sur le eontsu» qui a été 
légèrement blcesc à la main droite. Ovveii a été aussitét-

LE 6* OONORtS INTFRWYTIOXAT, TEXTILE 
DE « J K I C B 

Zurich, 3 juin. — Tee congrès socislisne international des 
ouvrre-rs ele l'iuslustrie text.!.1 a vote, auiourd'hui. une 
résolution en faveur de le s-.rjïiMvs'ion du travail aux 
pièces. L'A:-U magne, l ' A c r e ' ; - . " ! i Prsnoe. i Italie .t la 
Sali e ont v i e pour la ropp • u. L'Angleteme. In Bel-
. . s Pays-Ha» mit vote pour le au 

DS^lSslSS 30UVELI1S RÉGIOK^LIS 
MOrVEMJ-iNT ADMJNlc iTRATLF. — Paris . 3 

j u i n . — Al. Le>taiile-iir, aeorét*ir« ajéaéral de la 
l ' re ie t i u e du Non! , est nommé pré-fol do 1 Ariège. 
— M. Aobancl , aecrétaire généraJ do Meurthe-et-
Moselle, est noramé s rétaire gCnéral du Nord. 

NOCVELU-M .MILITAIRES.— Pans. 3 juin.— MM. 
de Oottle, a«ljud.uit au lac obaeseurs à eliev.C ; lloiat l i e 
M.II.IK*. sssréclial-des-lona au 1<J\- C1I.UW.MJ-S; lKslornie 
d A ! en->urt, •iraiiaJ-des-Ionis au 21e dragom*. sont 
edmrs àsmivr», cesTime élèvci-ofln-iers. 1»« cour* de l'àceb 
d'applieuti'iu de cavasflrse. 

UN GRAVK ACCIDENT A LILLE. — Mardi soir, 
vers six heures, un ouvrier. M. Na'.o, iK-etip. d.ms une 
maison eu réparation, nie de la Monnaie, a fait une chute 
d'utt certaine hauteur et s'est brisé la colonne ve-.rté-
brale. L'état Ju nuili unax est très grave. 

l . N D i i R A I L L E M K M EN GARE 1-E L1LÎ.E. — 
Cn train de voyageua veii..ut d.: Toua-eu.ng s éar.ulle 
en entrant en uarc de Ldle. Mardi, à trois heure» trente 
du suir, par suite d'une erreur d'aigudlage. Vue voiture, 
sortie des rails, a été renversée ; un voyageur a été légè
rement blessé. Cet aaeideat a omaaiimné un reUu-d do 
dix-huit minutes dans la mis» en marche du train quit
tant Lille pour Armeniière*. i trois heures quarante. 

t'NF. GRAVE AFFAIRE D'ARCS DE CONFIANCE 
A LIE VIN. — I n nommé Froacsus Thoboie, employé à 
s* ooo|iéi»t;ve l'« Abeille », r. Liévin. a été mi» ea état 
dVuresuiina ni.u-Ji s laè i la i i l i CM individu, qui était 
chargé ,1 'a , . .? u > . j v S l i v r , e , . , , u^-ni^ u e iÉtotrrneaaraxa. 

Cn esmimerçant à qui ht S.xuene devait une facture de 
1.100 francs, a reçu, graee à une majoration faise prir 
Tboboi», la somme de 4.1C0 fnuics. L'etnrioye sera ; aiié 
trouver oe commeresns et aurait touche le«*3.0CO francs 
payé* eu trop. Il parait que Ttiobois n'en e t pas à svsj 
e-ari» d ' e s s a i . 

ENCORE l NE VILLA CAMHRIOLEE A CANTE-
LKO-1»âM Rsist-SART. -Dans la nuit de dimanche à lun
di, des malfaeteui-s g,- sont introduits dan* une vi.JA de 
1 avenue de lhmkeique, à Oauteseu-Lambersart, appar-
tena.i»t à M. Ligaelie. bjoutK-r. plae-e du Théitra, i 
.Lille. F» eut enevc pour environ 1.0U0 franef d argen
terie. La jH>lue a ouvert une enquête. 

NECROLOGIE. — M. l'abbé Rraun. ancien r-oj-ieux 
oe la Compagnie ele Je*u«. vient ..e mourir à I.rle ilaua 
sa &!e année. 

On nous annnnoe de Ssant-Omer. la mort, k l'âge 
de 86 ans. de M. Alerxaœlre Cordier, médecin )s-ax .isiios» 
pivmière ohasse, roéroite, e t cJiioier de la lava. i i dhon-

C O T O l s S f W K i i l l C A I I H 
New-York, mardi, 3 juin. lSOi. 

C o u r i s tt«- e ' é t u r o 

TBBMG 

ICDC 190Î 

.Tii.Lt.r 
* O I T 
•ErTruBul. 
*tr. OKRI 

ve -,:u;r. ; 
m tai-.iR;; 
lARVlm 
faVnmi 
Mans 
ava i t 
« X I . . . 

N e w . 
~ a 
ca loi» 

8.78 
8.61 
8.39 
7.95 
7.78 
7.r!3 
7.67 
7.69 
7.70 
7.71 

—_. —— 

V . r k 
— • 

rates» 

8.93 
8 82 
8;i3 
8.03 
7.87 
7.77 
7.76 
7.77 
7.73 
7.80 

— — 

. t a w O r l a a a a 

CB1O0S 

8.99 
9 07 
8.45 
7.97 
7.68 
7.5Î 
7.52 

—— 

= n 
Iftssss* 

9 0.1 
9.13 
8.55 
8 .0 , 
7.67 
7.58 
7.57 

__ 
—— KECKTTBS 

ro» r s uns «rxTS-uxis. 
FOBTS ML'utnianut. 

CHOCS LA TEILLS 

0.000 BALLU 1.000 
4,000 - 0,000 — 

B V L L L ï l \ M É T K O R O I . O C I Q I J B 
ROl-BAIX. mardi 3 juin 19C3. 

2 h. aoir, 26' au-deasus de saro. — 766, variable. 
6 h. soir, 24* au ekssus de sero. — 766, varuibie 
9 h. soir, 17* 1/2 sn-deesus de aéro. — 766. var abl» 

Marcrcidi 4 ir.in. 
Minuit. 16' 1 >2 au-dessus de ze-ro. — 766. vrit.bV. 
I h. matin. 16' au-dessus de zexo. — 766, vai abl» 
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